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Boynes – La Porte de Puiseaux
Fouille programmée (2010)

Stephan Fichtl

1 Le site de Boynes, La porte de Puiseaux n’avait pas fait l’objet de fouilles, mais il est

bien  visible  en  photographie  aérienne,  tant  en  vue  oblique  avec  les  clichés  de

Dominique Chesnoy, que sur le site de l’IGN Géoportail. Il correspond à un carré central

d’une centaine  de  mètres  de  côté,  incorporé  dans  un enclos  de  forme trapézoïdale

repéré sur trois  côtés,  de 270 m de long sur 170 m dans sa plus grande largeur.  Sa

surface avoisine les 3,4 ha. L’intérêt du site est tout d’abord sa forme, très proche de

celle de l’habitat rural aristocratique de Batilly-en-Gâtinais situé à 3 km plus au sud.

L’orientation des deux sites est également similaire, bien que l’enclos central soit situé

à l’est à Batilly, tandis qu’il  se trouve à l’ouest à Boynes. La problématique de cette

fouille était donc de mieux comprendre la relation entre ces deux sites.

2 En  plus  des  photographies  aériennes,  le  site  a  fait  l’objet  d’une  prospection

géophysique confiée à la société Géocarta (fig. 1). La totalité de l’enclos n’a cependant

pas pu être couverte à cause de problèmes de cultures et d’une ligne à haute tension qui

passe au-dessus de l’établissement rural.
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Fig. 1 – Plan de l’établissement rural sur fond géophysique

Relevés et DAO : Géocarta.

3 Trois sondages ont été réalisés en août 2010. Le sondage 1 (875 m2 ; 25 x 35 m) a ciblé le

fossé de l’enclos intérieur à peu près en son milieu, afin d’englober les secteurs où l’on

pouvait  supposer  l’entrée  (fig. 2).  Le  mobilier  archéologique  se  trouve  le  plus

fréquemment dans ces fossés, ce qui devait donner une idée de la datation du site. Les

dimensions et les profils de ces fossés sont, de plus, un élément intéressant pour la

réflexion sur la hiérarchie de ces sites. Il a été complété par un second sondage qui

devait  permettre  de  connaître  l’état  de  conservation  de  l’intérieur  du  site

(210 m2 ; 14 x 15 m). Enfin, nous avons élargi ce sondage vers le nord avec une tranchée

d’une  soixantaine  de  mètres  de  long  qui  recoupait  le  retour  du  fossé  de  l’enclos

principal et le fossé de l’enclos extérieur.

4 Le  site  de  Boynes,  La  Porte  de  Puiseaux,  comporte  deux  phases  d’occupation

principales, la première correspond à la fin de la Protohistoire, plus précisément les IIe

et  Ier s. av. J.‑C.,  la seconde  est  datée  du  haut  Moyen Âge,  en  particulier  du  Ve-

VIe s. apr. J.‑C.
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Fig. 2 – Plan de détail du sondage 1

DAO : S. Fichtl (université François-Rabelais).

 
Le site de La Tène

5 Le fossé de l’enclos central (F 100) se voyait facilement grâce au remplissage sombre qui

se  détachait  du substrat  crayeux blanc.  Le  choix  a  été  fait  de  procéder  à  plusieurs

coupes  dans  le  fossé,  prioritairement  aux  endroits  où  celui-ci  est  recoupé  par  les

structures médiévales.

6 Le fossé présente un profil en V, avec un fond plat de 0,25 à 0,35 m de large. L’angle du

fossé  varie  entre  40°  et  55°  en  moyenne.  La  profondeur  par  rapport  au  niveau  de

décapage est de 1,70 m à 1,95 m, pour une largeur de 3,40 m à 4,40 m. Sur ces coupes, on

constate des couches gravillonneuses situées côté ouest du fossé et dont le pendage

atteste  la  présence  d’un  talus  côté  interne.  Le  fossé  comporte  ainsi  trois  types  de

comblement.  Au  fond,  sur  une  hauteur  de  0,80 m  environ,  diverses  couches

correspondent à un comblement gravillonneux mélangé à du limon qui provient sans

doute de l’érosion des bords du fossé et du talus côté interne. Par-dessus se trouvent

des niveaux riches en mobilier archéologique.  Ces couches forment un comblement

rapide.  Les  couches  supérieures  correspondent  à  un comblement  plus  lent  avec  du

mobilier mélangé, dans lequel se trouve du mobilier protohistorique et médiéval.

7 Le fossé 223 correspond à l’un des côtés du fossé externe repéré sur les photographies

aériennes. Comme pour l’enclos intérieur, il possède un profil en V avec des dimensions

à peine plus modestes. Dans le secteur recoupé, il possède une largeur autour des 3 m

pour une profondeur de plus de 1,60 m. Nous sommes ici en présence de deux enclos

appartenant clairement au même système. Il est à remarquer que les dimensions de ce
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fossé extérieur ne sont pas très éloignées de celles de l’enclos principal. Il a connu un

recreusement (fossé F227), aménagé dans le comblement supérieur du fossé F 223.

8 Un porche d’entrée a été mis en évidence, au milieu de l’enclos central. Il se compose de

deux trous de poteau, F 124 et F 181, séparés de 1,40 m et comportant plusieurs phases.

9 Le trou septentrional, F 181, possède un creusement maximal de 2,00 m x 2,20 m pour

une profondeur 0,78 m. On distingue clairement deux creusements. Le trou méridional,

F 124, correspond à un creusement de 1,90 m x 2,50 m pour une profondeur de 0,68 m.

 
Le site du haut Moyen Âge

10 Les structures du haut Moyen Âge sont au nombre de quatorze. Toutes ont livré du

mobilier céramique daté des Ve-VIe s.  Elles se subdivisent en quatre grands types de

structures :  au moins  onze fonds de cabanes,  des  trous de poteau,  des  fours  et  des

sépultures.

11 Six fonds de cabane possèdent des poteaux internes. Cinq autres fosses présentent des

caractéristiques générales proches du premier ensemble, mais sans poteaux internes.

Les six fonds de cabane sont de forme quadrangulaire. Ils présentent des longueurs

comprises  entre  3  et  4 m  et  des  largeurs  allant  de  2  à  3 m,  pour  une  profondeur

d’environ 0,30 m en moyenne. La disposition des poteaux internes est de deux types :

soit quatre poteaux d’angles, soit deux poteaux axiaux.

12 Cinq fours et trois foyers ont pu être identifiés. Seul le four F 117 a été fouillé. Il est

associé à l’un des fonds de cabane doté de deux poteaux axiaux (F 193). La chambre de

chauffe, de forme circulaire, présente un diamètre d’1,40 m environ, conservée sur une

profondeur de 0,24 m.
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ark:/26678/pcrtuQAvKwomYo

nature https://ark.frantiq.fr/ark:/26678/crtSrWQs2w2KV
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